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tions à venir : “Rou Cup” le
1er  juin  pour fêter les pre-
mier anniversaire du club,
un grand tournoi de rugby à
toucher à 5 sera organisé
sur le stade des Bruyéras.
La journée se poursuivra
avec une soirée plus que
festive pour marquer cet
événement.

Samedi 16 mars, le Rou,
(Rugby olympique upien) a
fêté pour la première fois la
fête de la Saint-Patrick.
Ambiance garantie tout d'
abord avec la retransmis-
sion sur écran géant des
matchs du tournoi des VI
Nations dans l’après-midi.
A 19 h 30, la remise offi-
cielle des maillots du club a
été entamée avec un dis-
cours du coprésident, Ma-
thieu Bost, en présence du
maire, des sponsors du
club et des licenciés. En
soirée la choucroute a ras-
semblé près de 200 per-
sonnes, et le groupe Trio
Trinita, (groupe acoustique
Drômois) a mit une am-
biance du tonnerre avec
des couleurs vertes !
Concernant les manifesta-

ces dans les rangs des Por-
tois. Trois blessés, dont le
capitaine Jérémy Mûr gra-
vement atteint au genou
qui rejoint la liste déjà lon-
gue des joueurs indisponi-
bles. Pas facile pour le
coach Yoan Cavacas de jon-
gler avec un effectif qui se
restreint à un moment où
les points à prendre sont
précieux pour finaliser le
maintien. Début de la ren-
contre à 15 h.

Peu de rencontres ce week-
end des 23 et 24 mars
2019. 
Samedi à domicile les
U13D1 accueilleront l’olym-
pique de Valence à 15 h 30,
avec à leurs côtés leurs ca-
marades qui évoluent en
D6 et qui rencontreront à la
même heure les Portugais
de Valence.
Les D3 se rendront en terre
ardéchoise rencontrer Rhô-
ne Vallée match qui débu-
tera à 13 h 30.
Dimanche 24 deux rencon-
tres avec les U19 de Medhi
Bouzebra, qui à 13 h seront
opposés en championnat
au stade Coullaud à l’US
Montélier.
Les Seniors (1) en match
avancé tenteront de re-
nouer avec la victoire après
leur match nul de la semai-
ne passée à Cruas 1-1.
Match qui a laissé des tra-

A près un parcours de
journaliste à Bor-

deaux, puis d’enseignante
pendant douze ans, Ma-
rie-Pascale Bellet, intègre
la faculté de lettres de
Lyon pour une formation
d’écrivain-biographe. El-
le a envie de coucher sur
papier la mémoire orale
d’une personne, avec la
tentation de s’ériger en
gardien de cette mémoi-
re, tout en laissant un
témoignage historique.

Issue d’une famille plu-
sieurs fois déracinée, elle
a appris à construire son
identité à travers la mé-
moire transmise par ses
aïeux. Ces témoignages
ont tissé sa vie et elle sait
combien cette transmis-
sion est précieuse pour
s’enraciner dans le pré-
sent. Aujourd’hui, elle
souhaite aider quiconque
a en envie, à prendre la
parole et à transmettre le
récit de sa vie à ceux qui
lui sont chers. Toute vie
vaut la peine d’être ra-
contée, même la plus ba-
nale apparemment, pour
réaliser un livre.

Un biographe
c’est quoi ?

Elle répond : « Un mé-
tier nouveau qui nous re-
lie au passé. Profession-
ne l  de  l ’éc r i ture ,  l e
biographe vous écoute
raconter les souvenirs de
votre vie, votre parcours
et vous prête sa plume
pour les écrire. À la clé,
un livre, le livre de votre
vie, qui peut être un mer-
veilleux cadeau à offrir à
vos enfants, petits-en-
fants et proches. »

Comment 
Marie Pascale Bellet 
procède-t-elle ? 

« Après une première

prise de contact, je pro-
pose une série d’entre-
tiens à la suite desquels je
retranscris votre récit. De
rencontre en rencontre,
page après page, vous
construisez avec moi, le
récit complet, jusqu’à
l’impression finale de
l’ouvrage. Il vous faudra
compter entre dix et
quinze entretiens d’une
heure. »

Contact : Marie-Pascale
Bellet 13, chemin du Set-
ty 26 800 Étoile-sur-Rhô-
ne 06 71 35 31 75.
bellet.marie-pascale@
orange.fr
www.de-vive-voix.fr

Mme Marie-Pascale Bellet : 
« Toute vie vaut la peine 
d’être racontée, même la 
plus banale. »

ÉTOILE-SUR-RHÔNE

Pour conserver la mémoire 
d’une vie, une biographe
Le village d’Étoile abrite 
désormais Marie-Pasca-
le Bellet, écrivain bio-
graphe, qui lance son 
activité dans la région.

Ce samedi 23 mars, le rugby-club de Chabeuil organise un
tournoi des écoles de rugby U12. Un très beau plateau
sera proposé à partir de 13 h 30 au stade Jean-Pierre
Lagrange, en présence des équipes régionales de La
Voulte, Cruas, Le Teil, Donzére/Viviers, Saint-Donat/
Saint-Sorlin et Chabeuil.
Une après-midi très attendue pour les jeunes joueurs
chabeuillois entraînés par Julien Terrasse, Franck Tisse-
rand,, Bruno Soler et Jean- Claude Leclerc. Des éducateurs
bénévoles, très compétents qui leur permettent de pro-
gresser de manière significative à chaque entraînement
et chaque tournoi, en mettant activement en pratique les
connaissances acquises.

CHABEUIL
Tournoi U12 des équipes 
régionales de rugby, ce samedi

Le capitaine Jérémy Mûr, 
blessé, sera indisponible 
pour affronter Vals-les-Bains 
dimanche.

PORTES-LÈS-VALENCE
Football club : 
programme restreint

Les responsables du Rou ont 
apporté leur dose de bonne 
humeur ! 

UPIE
Ils ont fêté la Saint Patrick !

Mercredi soir à l’espace
culturel de Chabeuil a eu
lieu la représentation du
spectacle de théâtre créé
par la Comédie de Valen-
ce : “Sarrazine”, de Julie
Rossel Rochet et Lucie
Rébéré, dans le cadre de
la Comédie Itinérante. Il
s’agit d’une période du 7
au 11 avril durant laquel-
le le théâtre est décentra-
lisé, et 6 spectacles sont
joués dans plus de soixan-
te lieux en Drôme-Ardè-
che.

100 personnes ont éton-
namment rempli la salle

et tout le monde n’a pu
accéder aux gradins, la re-
présentation, très proche
de Valence, drainant des
habitants de l’agglo et pas
s e u l e m e n t  d e s  C h a -
beuillois.

Le spectacle créé à Va-
lence par deux femmes
membres du collectif ar-
tistique de la comédie de
Valence raconte l’histoire
surprenante, écorchée et
engagée de l’auteure fran-
çaise Albertine Sarrazin,
incarnée sur scène par
Nelly Pulicani, seul per-
sonnage déviant sans ces-

se sur un espace réalisant
comme une route, une
échappée sans fin et se
répétant.

L’histoire de cette enfant
adoptée à 3 ans et enchaî-
nant les délits, peines de
prisons, amours passion-
nées et destin tragique est
à découvrir mardi au
théâtre de Die puis lors
d’une dizaine de dates cô-
té Drôme et côté Ardèche,
comme le souhaite la Co-
médie Itinérante depuis
18 ans, dont plus de 8 à
Chabeuil.

Albertine Sarrazin, qui est devenue célèbre grâce à son 
roman “L’astragale”, est incarnée dans la pièce par Nelly 
Pulicani, une actrice au fort accent, dont la prestation est à 
découvrir de ses propres yeux, jusqu’au 11 avril.

CHABEUIL

La seule représentation de “Sarrazine” affichait complet

Dans le cadre des journées annuelles sur l’environne-
ment, à l’initiative des trois paroisses protestantes dites
de La Plaine de Valence, une conférence-débat sera
proposée, dimanche 31 mars, à 14 h 30, au foyer protes-
tant, sur le thème “La dégradation de la planète est-elle
moralement acceptable ?”. Elle sera animée par Roger-Mi-
chel Bory, médecin, conférencier, engagé dans une pa-
roisse protestante lyonnaise. Pour lui « la crise économi-
que profonde que nous traversons révèle des pratiques
humaines choquantes, allant de la souffrance animale
induite par les élevages industriels, au pillage des res-
sources de la mer et de la terre et à la production de
déchets qui empoisonnent la planète. »
Et il estime « nécessaire que le domaine de l’éthique, qui
régule les mœurs, et qui est cantonné en Occident aux
relations interhumaines, soit étendu et qu’une réflexion
soit menée sur les bases d’une éthique de la terre.» 

Foyer protestant, 3 rue de Mönchweiler à Chabeuil. 
Renseignements au 04 75 59 00 51.

CHABEUIL
Débat : “La dégradation de la planète 
est-elle moralement acceptable ?”

L’association “Terres de
Treilles” qui œuvre à la
promotion des terroirs et
cépages oubliés, organise,
le samedi 30 mars, la fête
de la taille et de la vigne.
Elle donne rendez-vous, à
tous les intéressés, ce
jour-là, à 16 h 30, munis
de leurs sécateurs, dans la
cour de l’Espace Cluny,
pour une initiation, dans
la bonne humeur, à la
taille des cépages plantés
par l’association, il y a
deux ans, sur ce site et
dans la montée de l’église.

Cette séance de travail
et d’apprentissage se pro-
longera, à 18 h 30, par
une réception dédiée à la
découverte des cépages

oubliés, à Court-Circuit
(5 € le verre pour la dé-
gustation des vins présen-
tés avec assiette de char-
cuterie et fromage).

Ensuite, pour terminer
la journée, place à 20 heu-
res, au spectacle “Allegro
Vino” par la Cie “Grand
Bémol”. Deux “raconteu-
ses chanteuses” d’histoi-
res entraîneront leur pu-
blic dans des aventures
lyriques bacchusiennes,
pleines d’émotion, d’hu-
mour et de fantaisie.

Un spectacle convivial
et sensuel, à savourer
sans modération.

Prix libre.
Bar et grignotis sur pla-

ceLe spectacle “Allegro Vino” qui conclura la fête de la taille et de la vigne.

CHABEUIL

Bientôt la fête de la taille et de la vigne

Mathieu Bost a procédé à la 
remise des maillots en début 
de soirée 
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« C’était intense, vibrant, telle-
ment joyeux de jouer à Alès.
J’aurais aimé que ça dure en-
core et encore. Cinq dates, c’est
énorme. C’est si rare… »
Onnesedoutait pas que sollici-
terNellyPulicanipourqu’elle li-
vre un ressenti de son passage
à Alès, où elle a commencé sa
carrière mais rarement joué,
avec la pièce Sarrazine, équi-
vaudrait à recevoir en cadeau,
juste avant Noël, un long et in-
tense témoignage. Au cœur
d’uneannéeculturelle atomisée
par la crise sanitaire, la comé-
dienne trentenaire a profité
d’une ouverture dans un calen-
drier covidé (du 6 au 10 octo-
bre)pouroffrir auxspectateurs
duthéâtred’Alès,dontsa famille
etdenombreuxamisd’enfance,
une performance à la hauteur
de la vie tumultueuse d’Alber-
tine Sarrazine.

Là où L’Astragale
a été écrit
Et précisément dans la ville et
certainsdes lieux,commele fort
Vauban, investiunsamedimatin
pourune lecture, où l’auteurde
L’Astragale vécut et fut même
internée. Une expérience peu
commune pour Nelly Pulicani,
née, plus de vingt ans après la
mort de l’héroïne de la pièce
qu’elle incarne, àSaint-Christol-
lez-Alès.
« Il yaquelque chose qui réson-
nait particulièrement, ce sont
les discussions que j’avais avec

les gens, que les gens avaient
les uns avec les autres, et qui
ne tournaient pas, pourunpe-
titmoment, autour du corona-
virus,mais autour d’Albertine
Sarrazin. Autour de sa vie, de
ses écrits, de la force qu’elle
avait.Des ami.e.s qui l’avaient
lu disaient à d’autres de la lire,
des femmes nous disaient que
cette histoire leur donnait de
la force. Il a une amie qui ve-
nait pour la première fois au
théâtre et quim’adit quemain-
tenant elle allait y retourner. »

Installée à Alès, avec la petite
troupe de Sarrazine, Nelly Pu-
licani a pu prendre le temps de
redécouvrir “sa” ville et de
« créer des liens ». « Une ren-
contre amarqué l’équipe, celle
avec les gens du restaurant
Le comptoir desHalles. Le pa-
tron et samamanont répondu
à notre invitation, sont venus
voir le spectacle et ils en étaient
très heureux. Il y a eu un vrai
échange entre nous… »
Plus largement, la comédienne
a apprécié, aussi, de « tourner
unpeu les pensées vers la litté-
rature, vers la vie de cette

femmequinous inspire. Fran-
chement, ça c’était beau. »
Trèspersonnellement,NellyPu-
licani a savouré de « partager
cette histoire avec les gens que
j’aime, qui me connaissaient
quand je commençais le théâ-
tre. C’est fort de voirmes amis
d’enfance dans la salle à qui je
peux montrer ce que je fais
quand je ne suis pas là… »
Un plaisir décuplé car vécu « à
quatre, avecLucie évidemment
(Rébéré, metteuse en scène),
Pierre (lumière) et Ulysse
(son) » et au sein du Cratère
« dont l’équipe nous a portés,
accompagnés ! »Àunmoment
où, mi-octobre, le théâtre avait
encore le droit d’exister…

LECTURE Interprète sur
scène d’Albertine Sarrazin,
Nelly Pulicani avait prolongé
la performance, et le plaisir,
en offrant quelques lignes
extraites de L’Astragale,
un roman écrit à Alès, lors de
sa détention au fort Vauban,
dans la cour de l’édifice.
« C’était encore autre chose.
La langue d’Albertine n’est pas
facile à dire, elle s’éprouve.
Mais j’adore les lectures, ça
demande beaucoup de travail,
mais quand c’est ponctuel
comme ça, j’adore. »

Laurent Gutting
lgutting@midilibre.com

Albertine Sarrazin a repris corps
au Cratère et au fort Vauban
THÉÂTRE
Durant une année culturelle brisée par le Covid,
Nelly Pulicani a réussi à jouer la pièce consacrée
à l’écrivaine, puis à lire ses textes là où elle avait
été internée. La comédienne livre ses souvenirs.

En plus d’interpréter Albertine Sarrazin au Cratère, Nelly Pulicani a lu
ses textes au fort Vauban, où elle avait été internée. ALEXIS BÉTHUNE

« Sa langue
s’éprouve… »

L’ACTUEN IMAGE

DIVIN Démultipliée en trois
rendez-vous, à 17 heures, à
19 h 30 puis minuit, la messe
de Noël dans la cathédrale
rénovée d’Alès a réuni ses

fidèles paroissiens, ce jeudi.
Accueillis par un Vive le vent
enjoué, interprété à l’orgue
et (deux) trompettes, et les
bienveillants conseils de

prudence et distanciation de
l’abbé Hervé Rème, maître de
cérémonie, les participants
ont regardé la procession des
enfants, au son d’Il est né le

divin…, dont l’un d’entre eux
a déposé le petit Jésus dans
la crèche. Covid ou pas,
cette messe s’est ainsi tenue
normalement. L. GU.

Même en temps de crise, la messe de Noël fait recette

Des animations, en
attendant le Père Noël
DISTRACTIONS
Veille de Noël et dernier jour
pour seprocurer sesderniers
cadeaux. Ce jeudi, les rues
d’Alès étaient, une nouvelle
fois bien animées. Et les plus
jeunes n’étaient pas oubliés.
Pour preuve, ils pouvaient se
dépenser sur leparcourspour
trottinettes, devant la mairie,
ousur lapatinoiresynthétique,
installée, enextérieur, dans la
zone commerciale Porte sud.
Tandisque les ruesétaientber-
céespar les peñasL’Occitane
etdesLutinsdelFuego, lesen-
fants pouvaient colorier une

fresque, devant le Cratère,
croiserquelquesmascottes, se
faireprendreenphotoet sym-
pathiser avec elles, ou saluer
le Père Noël, avant qu’il ne
fasse un crochet chez eux
dans la nuit. Il se trouvait, en
effet, surunecalèche, en train
d’arpenter les ruesducœurde
ville, près du carrousel de la
place de l’Abbaye ou du ma-
nège de la place Henri-Bar-
busse, voiredansson“chalet”,
où il était possible, une der-
nière fois, de s’y faire photo-
graphier, seuls ou en famille.

Une dernière petite balade en calèche, avec le Père Noël. PHOTOS C.L.

Une fresque, à colorier, était installée sur le parvis du Cratère.

«

»

C’est fort de voir
mes amis d’enfance
dans la salle à qui
je peux montrer

ce que je fais quand
je ne suis pas là

NELLY PULICANI

Les forces de l’ordre d’Alès
unies face à la tragédie
HOMMAGE Après le drame survenu dans le Puy-
de-Dôme, dans la nuit de mardi à mercredi, qui a coûté
la vie à trois gendarmes et en a blessé un quatrième,
lors d’une intervention au cours de laquelle ils se sont
retrouvés face à un forcené (nos précédentes éditions),
les fonctionnaires du commissariat d’Alès ont tenu
à s’associer au deuil de la gendarmerie nationale.
Ils se sont rendus à la compagnie alésienne et ont remis
une gerbe de fleurs aux militaires. DR

Les mascottes, dans le centre-ville, ont fait le bonheur des petits.







